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1- DEFINITION ET CONTRAINTES

REMBLAI : 

Opération de terrassement consistant à rapporter des terres pour faire une levée (surélever un terrain) 

ou combler une cavité.

CONTRAINTES LGV : 

Pour les remblais courants :

1- Tassement total < 10 cm sur 25 ans 

2- Vitesse de tassement < 1 cm/an (dès réception du génie civil)

Pour les blocs techniques des ouvrages d’art :

1- Tassement total < 2 cm sur 25 ans

2- Vitesse de tassement < 1 cm/an (dès réception du génie civil)

Durée de vie > 100 ans (car interventions en service quasi-impossibles)



2-DOCUMENTS DE REFRENCE

LISTE PAR ORDRE DE PRIORITE :

1- Référentiel technique de conception des lignes nouvelles LGV de février 2008 – IN 3278 :

Tome 0 Dispositions communes ;

Tome II Ouvrages en terre ;

2- EN 1997-2 : EUROCODE 7 – Calcul géotechnique - Partie 2 : reconnaissance des terrains et essais ;

3- EN 1998-1 : EUROCODE 8 – Calcul des structures pour leur résistance au séisme - Partie 1 : règles générales ;

4- EN 1998-5 : EUROCODE 8 – Calcul des structures pour leur résistance au séisme - Partie 5 : fondations, 

ouvrages de soutènement et aspects géotechniques ;

5- NFP 11-300 : Exécution des terrassements - Classification des matériaux utilisables dans la construction des 

remblais et des couches de forme d'infrastructures routières ;

6- Note ONCF : AMO-Z-GC-RSQ-NOT-0002 du 23/03/2012 : "annexe à la note d’application de l’action sismique, 

sur la LGV Maroc destinée aux entreprises de travaux GC".



3-STRUCTURES TYPES DE REMBLAIS



3-STRUCTURES TYPES DE REMBLAIS 



4- PRINCIPE DES ETUDES DE STABILITE DES RBL

4-1 Conduite générale de la stabilité des remblais

Les vérifications doivent porter sur les points suivants :

 Stabilité au poinçonnement,

 Evaluation des tassements des sols d'assise et des temps de consolidation,

 Stabilité à la rupture par glissement (court terme, long terme, action accidentelle sismique).

4-2 Prise en compte des actions sismiques

 Règles générales
L’accélération de calcul est estimée à partir des facteurs suivants :

 Accélération maximale de référence au niveau d’un sol de classe A : agr,
 Coefficient d’importance : ,

 Paramètre de sol S (propagations des ondes dans le sol).
L’accélération de calcul à prendre en compte est la suivante : .agr.S, Avec agr = 0.165g

"Les ouvrages d’art et les ouvrages en terre de la LGV Maroc sont à intégrer dans la catégorie II. En conséquence, il a été 
retenu en regard du contexte socio-économique du Maroc et conformément aux valeurs recommandées par l’EC8 un 
coefficient d’importance de 1.

CLASSES DE SOL S
A 1
B 1,35
C 1,5
D 1,6
E 1,8



4- PRINCIPE DES ETUDES DE STABILITE DES RBL



4- PRINCIPE DES ETUDES DE STABILITE DES RBL

La vérification de la stabilité des ouvrages en terre est effectuée selon la méthode pseudo-statique en tenant compte

de coefficients d’accélération horizontale et verticale estimés de la manière suivante :

 σh = 0,5..S

 σv = 1/3.h (avg/ag<0.6) où  = ag/g

Les calculs de stabilité aux glissements seront menés dans le cas d’un séisme pesant (+σh et + σv) et d’un séisme 

allégeant (+σh et -σv).

Liquéfaction des sols
En général, les sols présentant un risque de liquéfaction sont les suivants :
 Les sables, sables vasards et silts saturés ;
 Les sols argileux présentant les trois caractéristiques suivantes :

D15 > 5µm
Wl < 35%
Wn > 0.9Wl

Conformément à l’EN 1998-5, le risque de liquéfaction des sols est négligé si .S<0.15 (m/s) et si les sables contiennent de 
l’argile en proportion supérieure à 20%, avec une valeur d’IP>10.
Si le risque de liquéfaction ne peut être négligé, une analyse spécifique doit être réalisée.



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements

 Méthode œdométrique : Les essais œdométriques réalisés en laboratoire permettent 
de déterminer les valeurs de tassement et d'estimer les temps de consolidation qui leurs 
sont associés.

A- Tassements de reconsolidation (Tass instantanés)

B- Tassements primaires (consolidation)



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Méthode œdométrique (suite)

C- Tassements de distorsion :
D’autres tassements supplémentaires dits tassements de distorsion seront pris en compte en fonction des coefficients de 
sécurité (𝑆𝑑) (résultats Bourges et al. 1969) :

F ≥ 1,5 : 𝑺𝒅 = 𝟎
F = 1,4 : 𝑺𝒅 = 𝟎, 𝟐 (𝑺𝒓 + 𝑺𝒄)
F = 1,3 : 𝑺𝒅 = 𝟎, 𝟔 (𝑺𝒓 + 𝑺𝒄)

D- Temps de consolidation :
 Le temps de consolidation verticale est déterminé par la relation :
Où : Tv : Facteur temps (Abaque de Terzaghi), H = Ep couche (Dr simple face) ou 0,5 Ep couche (Dr double face), Cv : Coef
de consolidation verticale (Essai à l’oedomètre).
Cas de couches multiples : CV = CVm où
A partir de U (degr de cons) on détermine t



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Méthode œdométrique (suite)

 Le temps de consolidation radiale en présence de drains verticaux est calculé à partir 
de la formule suivante (Accélération de la consolidation) : 

Tr : facteur temps ou coefficient de durée (Abaque de Baron)

D : diamètre d'influence des drains (en mètres) :

D = 1,13 L dans le cas d'une maille carrée de côté L.

D = 1,05 L dans le cas d'une maille triangulaire de côté équilatéral L.

Cr : coefficient de consolidation radiale, approchée par la relation de 5.Cv

(Cas multicouche : Cr min)

 La consolidation totale est donnée par la formule de Barron

1 − 𝑈𝑡 = 1 − 𝑈𝑣 (1 − 𝑈𝑟)     
où :  𝑼𝒕 ∶ 𝒄𝒐𝒏𝒔𝒐𝒍𝒊𝒅𝒂𝒕𝒊𝒐𝒏 𝒕𝒐𝒕𝒂𝒍𝒆, 𝑼𝒗: 𝒄𝒐𝒏𝒔𝒐𝒍𝒊𝒅𝒂𝒕𝒊𝒐𝒏 𝒗𝒆𝒓𝒕𝒊𝒄𝒂𝒍𝒆 𝒇𝒐𝒏𝒄𝒕𝒊𝒐𝒏 𝒅𝒆 𝑻𝒗et 

𝑼𝒓
∶ 𝒄𝒐𝒏𝒔𝒐𝒍𝒊𝒅𝒂𝒕𝒊𝒐𝒏 𝒓𝒂𝒅𝒊𝒂𝒍𝒆 𝒇𝒐𝒏𝒄𝒕𝒊𝒐𝒏 𝒅𝒆 𝑻𝒓



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Méthode œdométrique (suite)

E- Tassements secondaires (tassements de fluage) :

Les tassements secondaires ne sont calculés que pour les sols compressibles (dépôts 
sédimentaires récents, les marnes, même altérées, ne rentrent pas dans cette catégorie).
Le tassement secondaire Sfl entre deux instants t1 et t2 est évalué par la formule suivante :

C : coefficient de fluage, On utilise aussi, Ce = (1+e0) C
h : épaisseur de la couche compressible.
ti : temps exprimé à partir de la fin de la consolidation primaire 

(t95% selon méthode de Buisman Koppejan).



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Méthode œdométrique (suite)

F- Tassements résiduels admissibles :

Vis-à-vis des valeurs admissibles, le paragraphe 2.3.2.2 du tome II du référentiel IN3278 :

1. fixe une tolérance de 10 cm sur 25 ans  

2. avec une vitesse toujours inférieure à 1 cm/an pour les ouvrages 

en terre (l’origine est fixée à la date de réception de la sous-

couche). 

3. Afin de limiter les tassements différentiels entre les blocs 

techniques et les ouvrages d’art, le tassement maximal admissible 

au droit des blocs techniques sera limité à 2cm après la réception 

de la sous-couche. 



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Méthode pressiométrique (Pas de calcul du temps de consolidation)

Les tassements sous remblais peuvent également être estimés à partir des essais 
pressiométriques réalisés dans les terrains d'assise (méthode non pertinente pour les sols 
très compressibles). Le tassement prévisionnel estimé par cette méthode est calculé, en 
considérant le remblai comme une semelle de longueur infinie, par application de la 
formule suivante :

(z) : Surpression verticale permanente à la profondeur z due au remblai (calculée par rapport à l'état naturel ou 
antérieur) et à la surcharge d'exploitation ferroviaire (30 kPa) ; 
E(z) : Module pressiométriques à la profondeur z,
(z) : Coefficient rhéologique dépendant de la nature du sol à la profondeur z, déterminé à partir de l'annexe C.5 du 
Fascicule 62, Titre V.



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-1  Evaluation des tassements (suite)

 Calcul de la dissipation de la contrainte Δσz

Le calcul de Δσz est effectué à l’aide des tables de Giroud permettant de calculer la 
contrainte en différents points sous le remblai. Cette contrainte verticale s’écrit :

Δσ(z)=(γrHr+30 ).I (x,z)

où 
- x : Distance d’un point par rapport à l’axe du remblai (à l’axe x = 0).

- I (x,z) : facteur d’influence (fonction des dimensions du remblai, et de la profondeur z), déterminé à partir de 

l’abaque de Giroud (Tables de Giroud, Tome 2).

- γr.Hr : poids volumique et hauteur du remblai, 

- 30 : surcharge ferroviaire de 30 kPa.



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-2  Stabilité au Poinçonnement

La vérification vis-à-vis du poinçonnement est réalisée à court terme. Conformément au 
chapitre 2.1.2.2.1 du tome II du référentiel IN3278, un facteur de sécurité F ≥ 1,5 sera 
recherché pour la justification de la stabilité à court terme.

 Sol mou cohérent

Le coefficient de sécurité vis-à-vis du poinçonnement est donné par l'égalité suivante :

Où,
Cu : Cohésion non drainée du sol, en kPa,
r : Poids volumique du remblai, en kN/m³,
Hr : Hauteur du remblai, en mètres,
Nc : Coefficient de portance d'une semelle de largeur B reposant sur un sol mou d'épaisseur h (d'après Mandel et Salençon).

 

h 

 

Hr remblai 

sol mou 

assise compacte 

B 



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-2  Stabilité au Poinçonnement (Suite)

 Sol lâche frottant

Le remblai est considéré comme une fondation superficielle d'encastrement "De" nul (De = 
0).Le coefficient de sécurité au poinçonnement est donné par la relation suivante :

Avec :

q : Charge appliquée par le remblai sur le sol d'assise,

r : Poids volumique du matériau de remblai,

Hr : Hauteur du remblai,

qmax: Charge maximale que peut supporter le sol d'assise : elle est prise égale à la contrainte de rupture qc du sol 

d'assise à la verticale du point le plus haut du remblai (Calculée à partir des résultats des essais pressiométriques en 

suivant les indications de l'annexe B.1 du Fascicule 62, Titre V ou à partir des résultats de l'essai pénétrométrique statique en 

suivant les indications de l'annexe B.2 du Fascicule 62, Titre V, ).



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-3  Stabilité au glissement (Stabilité à la rupture)

Les calculs de stabilité à la rupture sont traités suivant la méthode des tranches de Bishop. 
Principe de la méthode de Bishop (Rupture circulaire) :
Choix d’un cercle de rupture potentiel, Découpage en tranches verticales, Calcul du poids et des forces extérieures, calcul 
des Cisaillements disponibles et mobilisés et détermination du Coeff de sécurité Min – Calcul par Logiciels : TALREN ….).
En règle générale, la nappe sera considérée comme hydrostatique. Cela consiste à prendre en compte dans chaque 
tranche, une pression d’eau égale à la hauteur de la colonne d’eau.

Les calculs de stabilité sont conduites en prenant en compte les sollicitations suivantes :

1- Sollicitations statiques

- Stabilité à court terme
- Stabilité à long terme

2- Sollicitations sismiques



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-3  Stabilité au glissement (Stabilité à la rupture) (Suite) 

 Sollicitations statiques
A- Stabilité à court terme 

Conformément au chapitre 2.1.2.2.1 du référentiel IN3278, tome II, un facteur de sécurité F ≥ 1,5 sera 
recherché pour la justification de la stabilité à court terme.
Les caractéristiques mécaniques introduites dans le calcul de stabilité en combinaison fondamentale à 
court terme sont :

Pour les sols cohérents :
 u = 0, 
 Cu = cohésion non drainée en tenant compte de la consolidation lorsqu'il s'agit d'une montée de remblais phasée. 

En l'absence d'essai de cisaillement ou en présence de résultats jugés inexploitables, la valeur de la cohésion Cu est 
déterminée par corrélation à partir des essais pressiométriques et pénétrométriques.

Pour les sols frottants : 
La cohésion dans le remblai sera considérée comme nulle pour cette vérification.



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-3  Stabilité au glissement (Stabilité à la rupture) (Suite) 

 Sollicitations statiques (suite)
B- Stabilité à long terme 

Le facteur de sécurité minimal visé est F ≥ 1,5.
 Pour les remblais réalisés sur des sols cohérents sans pente transversale (sols mous en 

particulier) : Le calcul est donc effectué avec la résistance au cisaillement Cu (Idem 
Stabilité Court terme)

 Pour les remblais réalisés sur des sols cohérents avec pente transversale (≥15% dans le 
cas général) : Les calculs de stabilité sont effectués avec les caractéristiques de 
cisaillement c’et φ’.

 Pour les remblais réalisés sur des sols frottants : Les calculs de stabilité sont effectués 
avec les caractéristiques de cisaillement c’ et φ’



5- ETUDES DES CONDITIONS DE STABILITE DES RBL

5-3  Stabilité au glissement (Stabilité à la rupture) (Suite) 

 Sollicitations sismiques
Conformément aux Eurocodes 8, les coefficients de sécurité partiels pris en compte pour la 
vérification au séisme sont les suivants : Fc’ = 1.25, Fphi’ = 1.25 et FCu = 1.40 (Minoration pour tenir 

compte de l’Effet de ramollissement des sols).

On utilise la méthode pseudo-statique où l’effet du séisme est simulé par une force non 
verticale appliquée sur chaque tranche (méthode des tranches de Bishop- Logiciel TALREN)

Pour les calcul, on prendra : C=Cu et =0 pour les sols purement cohérents, C=0  et  =’ 
pour les sols purement frottants.
Enfin, et selon la note de l’ONCF : AMO-Z-GC-RSQ-NOT-0002 du 23/03/2012, le niveau de 
sécurité est jugé acceptable dès lors que le facteur de sécurité Fmin vérifie :
 F min ≥ 1,0 pour les blocs techniques des ouvrages d’art,
 F min ≥ 0,95 pour les autres ouvrages en terre (remblais et déblais courants).



6- SOLS SUCSEPTIBLES AU GONFLEMENT

6-1  Problématiques et traitement

En matière de sols susceptibles de présenter des phénomènes de gonflement, le référentiel 
technique IN3278 distingue trois comportements types :

 le type 1 correspondant au phénomène de gonflement/retrait des sols argileux 
sous l'effet d'une variation significative de l'état hydrique             Respect du GTR

 le type 2 correspondant au gonflement de terrains évolutifs marno-argileux sous 
l'effet d'un déconfinement et d'une mise à l'air libre,            Etude necessaire

 le type 3 correspondant au gonflement des sols sous l'effet d'un traitement (CaO
ou LH) ; ce comportement est généralement lié à une composition minéralogique 
particulière du sol (présence de sulfates, de nitrates ...).             Traitement CaO
et/ou LH est prohibé



6- SOLS SUCSEPTIBLES AU GONFLEMENT

6-2 Etude du type 2 – Risque de gonflement

L’analyse a pour objet de prévoir les déplacements éventuels du sol support en considérant :
 d'une part, la pression de gonflement g et le rapport de gonflement Rgdu sol mesurés à 

l'œdomètre en laboratoire,
 d'autre part, et par référence à l'IN3278, tome II, le confinement induit par la plate-forme 

ferroviaire (PST + couche de forme + sous couche) et par la surcharge d'exploitation 
ferroviaire qui est de 30 kPa.
1- Calcul de la Contrainte de confinement

𝝈𝒄𝒑 = 𝜸𝑷𝑺𝑻 𝐱 𝒆𝒑𝑷𝑺𝑻 + 𝜸𝑪𝒅𝑭 𝐱 𝒆𝒑𝑪𝒅𝑭 + 𝜸𝑺𝑪 𝐱 𝒆𝒑𝑺𝑪 + 𝑺𝒆 (30 Kpa)

2- Calcul de la déformation due au gonflement (probable au niveau de l’arase)

𝜟𝒉

𝒉
= 𝑹𝒈. 𝒍𝒐𝒈(

𝝈𝒈

𝝈𝒄𝒐𝒏𝒇
)(𝝈𝒄𝒐𝒏𝒇 = contrainte de confinement totale = σcp + [ 𝑒 x 𝛾ℎ x 0.5]

Si Risque avéré               Dispositions constructives



7- REMBLAIS PARTICULIERS

 Remblais sur versants (Pente > 15%)
Dispositions constructives recommandées par le § 2.7.1 de l'IN3278 seront adaptées de manière à 

avoir un bon accrochage au terrain en place (Redans, Drainages : Epis, éperons, tranchées…)

 Remblais de grande H (H>15m)
Les bases des hauts remblais (en dessous de 15 m) doivent être réalisées avec des matériaux 

pouvant supporter des contraintes verticales importantes.

 Remblais en ZI/ZH (Fond Talweg, Rives oueds, ZI)
Ces remblais doivent être montés sur une assise en matériaux ZI/ZH de manière à ce que la 

remontée éventuelle des eaux n'impacte pas le corps du remblai.

 Remblais en Zone compressible
Vérifications : Tassements + Poinçonnement + Temps de consolidation (le cas échéant : Traitement 

par purges ou Drains verticaux, Colonnes ballastées, inclusions rigides avec préchargement ..)



8- ETUDE DE CAS

8-1  Cas normal : R36
Descriptif de l’ouvrage 

Le Remblai R36 du TOARC6 présente les caractéristiques suivantes : 
Pk début : 165+240
Pk fin : 165+720
Longueur : 480 ml
Hauteur maximale : ≈ 5.36 m au Pk 164+201 (Pk 165+420).
Pente prévue : 3H/2V sur tout l’ouvrage. 

Modèle géologique – géotechnique



8- ETUDE DE CAS

8-1  Cas normal : R36 (suite)
Stabilité au poinçonnement

𝑞𝑚𝑎𝑥 ∶ 𝑘𝑝 ∙ 𝑃𝑙 (selon le fascicule 62, Titre V) (Kp = 1 et Pl = 0.71 MPa).
𝐹 = 1*710/20*5,36 =  6,6 > 1,5 Stabilité vérifiée

 Stabilité externe au glissement :

L’étude de stabilité a été effectuée avec le logiciel TALREN 5. 
Le calcul statique a été effectué avec la combinaison « Traditionnelle définitive », qui prend des coefficients partiels de 1 et 
on exige un coefficient de sécurité minimum de 1,5.
Pour le calcul sismique, on considère des coefficients sismiques partiels de 1,25 pour l’angle de frottement et la cohésion à 
long terme et de 1,4 pour la cohésion à court terme. Et on exige un coefficient de sécurité minimum de 0,95. 



8- ETUDE DE CAS

 Stabilité externe au glissement (suite)
Exemple de calcul avec
TALREN 5. 



8- ETUDE DE CAS

8-1  Cas normal : R36 (suite)
Calcul des tassements

Les tassements obtenus pour le modèle retenu (5.36 m de remblai + surcharge de 30 kPa) se répartissent comme suit :
 1,41 cm dans les sables peu denses, considérés comme instantanés.
 1,43 cm dans les sables et sables grésifiés, considérés comme instantanés, et qui seront donc dissipés pendant la 

montée du remblai.
Soit un tassement total de l’ordre de 2.84 cm.
A noter que le tassement total obtenu, sans surcharge ferroviaire de 30 kPa, est de 2.22 cm ; soit un écart (Tass rési) de 
0.62 cm < 2 cm (après mise en service).
Les critères de tassement sont donc respectés.



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40
Descriptif de l’ouvrage 

Le Remblai R40 du TOARC6 présente les caractéristiques suivantes : 
Pk début : 169+540
Pk fin : 170+140
Longueur : 600 ml
Hauteur maximale : ≈ 8.6 m au Pk 170+080.
Pente prévue : 3H/2V sur tout l’ouvrage.

Modèle géologique – géotechnique



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40 (Suite)
 Stabilité au poinçonnement
Cas 1: Assise en LA 

Cas 2 : Assise en SA : 𝑂𝑛 𝑎 ∶ 𝑞𝑚𝑎𝑥 ∶ 𝑘𝑝∙ 𝑃𝑙 (selon le fascicule 62, Titre V)

𝐴𝑣𝑒𝑐 ∶ 𝑘𝑝 (𝑓𝑎𝑐𝑡𝑒𝑢𝑟 𝑑𝑒 𝑝𝑜𝑟𝑡𝑎𝑛𝑐𝑒 𝑝𝑟𝑖𝑠 é𝑔𝑎𝑙 à 1) 𝑒𝑡 𝑃𝑙 (𝑃𝑟𝑒𝑠𝑠𝑖𝑜𝑛 𝑙𝑖𝑚𝑖𝑡𝑒 é𝑔𝑎𝑙𝑒 à 0.42 𝑀𝑃𝑎). On a donc : 𝛾𝑟 = 20𝐾𝑁/𝑚² et 
𝐻𝑟 = 8,6 𝑚

et donc                                                  𝐹 = 1*420/20*8,6 = 2,4 > 1,5 ∶ 𝒔𝒕𝒂𝒃𝒊𝒍𝒊𝒕é 𝒂𝒔𝒔𝒖𝒓é𝒆



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40 (Suite)
 Stabilité externe au glissement

L’étude de stabilité a été effectuée avec le logiciel TALREN 5. 

 Calcul des tassements
Les tassements obtenus pour le modèle retenu (8.6 m de remblai + surcharge de 30 kPa) se répartissent comme suit :
 7,14 cm dans les limons argileux (Formation compressible);
 1,68 cm dans les sables argileux, considérés comme instantanés.
 12,88 cm dans les marnes jaunâtres (Formation compressible) ;
 1,21 cm dans les sables grésifiés, considérés comme instantanés, et qui seront donc dissipés pendant la montée du 

remblai.
Soit un tassement total non admissible de l’ordre de 22.9 cm  (Voir tableau de calcul)



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40 (Suite)
 Calcul des tassements (suite)



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40 (Suite)
 Calcul des tassements (suite)

Compte tenu de la présence des marnes jaunâtres entre 6 et 13 m de profondeur (par rapport au TN), la solution la plus 
adaptée pour accélérer la consolidation semble être celle d’un préchargement sans drains ; et ceci, afin de pouvoir vérifier 
les critères du Cahier de charges (CCTP), ainsi, on a pris les hypothèses suivantes pour le calcul des temps de tassements :
 Limons argileux : Cv (surconsolidé) ≈ 5. 10-6m²/s.
 Marne jaunâtre : Cv (surconsolidé) ≈ 4. 10-7 m²/s.

Les résultats de calcul de tassements obtenus sont donnés comme suit :



8- ETUDE DE CAS

8-2  Cas d’une zone compressible : R40 (Suite)
 Calcul des tassements (suite)



8- ETUDE DE CAS

8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0
 Descriptif de l’ouvrage 
Les blocs techniques de l’ouvrage d’art PCF S-468.0 (Pk 160+932), présentent les caractéristiques suivantes : 
Pk de référence : 160+932.
Hauteur maximale du remblai technique : < 4 m.
Pente prévue : 3H/2V.
Type d’ouvrage : PRA Dalot - cadre.
Ouvrage en terre voisin : Remblai R32 (Pk 160+800 – Pk 161+140).



8- ETUDE DE CAS

8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0 (Suite)
 Modèle géologique – géotechnique



8- ETUDE DE CAS

8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0 (Suite)
 Stabilité au poinçonnement

𝐴𝑣𝑒𝑐 ∶
𝛾, 𝐻𝑟 :∶ 𝑑𝑒𝑛𝑠𝑖𝑡é 𝑒𝑡 ℎ𝑎𝑢𝑡𝑒𝑢𝑟 𝑑𝑢 𝑟𝑒𝑚𝑏𝑙𝑎𝑖
𝑞𝑚𝑎𝑥 ∶ 𝑘𝑝 ∙ 𝑃𝑙 (selon le fascicule 62, Titre V) (Kp = 1 et Pl = 0.5 MPa).

On a donc :
𝛾𝑟 = 20𝐾𝑁/𝑚² et 𝐻𝑟 = 4 𝑚

𝐹 = 1*500/20*4 = 6,25 > 1,5 : La stabilité au poinçonnement est donc assurée.



8- ETUDE DE CAS

8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0 (Suite)
 Stabilité au glissement
L’étude de stabilité a été effectuée avec le logiciel TALREN 5. 
Les résultats des calculs de stabilité effectués ont donné les coefficients suivants : 



8- ETUDE DE CAS

8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0 (Suite)

 Calcul des tassements
Le calcul de tassement a été effectué selon la méthode pressiométrique.
La méthodologie de calcul de tassement, présentée habituellement dans les feuilles de calcul de tassement, est applicable 
pour le cas de remblais semi-infinis.
Ainsi, en notant 𝑆∞, comme tassement du remblai semi-infini, le tassement obtenu sous les remblais techniques sera 
approché comme suit :  𝑆 ≈𝑆∞/2

Les tassements obtenus pour le modèle retenu (4 m de remblai + surcharge de 30 kPa) se répartissent comme suit :
 0,91 cm dans les sables limoneux, considérés comme quasi instantanés.
 0,45 cm dans les sables grésifiés, considérés comme instantanés, et qui seront donc dissipés pendant la montée 

du remblai.
Soit un tassement total de l’ordre de 1,4 cm (Voir détail ci-après).

A noter que le tassement total obtenu sans surcharge ferroviaire est de l’ordre de 1 cm, soit un écart (Tass rési) de 0,4 cm (< 2 cm après 
mise en service) et donc le critère de tassement est largement vérifié.
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8-3  Cas du bloc technique : BT du PCF S-468.0 (Suite)

 Calcul des tassements (Suite)



Merci pour votre attention


